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LES ROSES. 


OBSERVATIONS. 


Cette magnifique varíete, remarquable par la forme arrondie 
de ses fleurs, est trés-estimée en Angleterre, oü elle est connue 
depuis long-teinps. Ce n’est que depuis quinze ou vingt ans 
qu’on la cultive en France. Sa fleur est absolument semblable 
á celle du Rosier á cent feuilles ordinaire, dont elle ne difiere 
que par la couleur uniforme de ses pétales : on sait que ceux 
de la Cent-feuilles ordinaire présentent une teinte rose, qui 
devient plus foncée á mesure qu’ils se rapprochent du centre 
de la fleur. Nous en avons vu de magnifiques pieds greffés 
dans le jardín de M. Catel, á París. On la trouve dans beau- 
coup de nos pépiniéres. L’arbrisseau est délicat, et demande 
fexposition du levant. Nous cultivons une sous-varióte a tubes 
et laniéres tres-mousseuses, que nous nous proposons de pu- 
blier. 











































































